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liatun coeur droit, généreux jusqu'à l'oubli de soi,

&attjusqu'où peuvent aimer ces natures-là.

Unjour-il était alors étudiant en drot-il vient à un

ds condisciples, un ami de .la veil et d lEdeman,

i dit Monamisaistu la nouvelleEgn

Gavra veut entrer chez les Dom ican necét

Ce n'était pas au sortir d'une fête mon dne c'éai

lîepour lui tous les jours, -c'était après un an-'n x

Oineoù il avait appris qu'on peut aimer plus et mieux

qele monde et tout ce qui est dans le monde.

Un mois après, il partait POurt lar rne cttle

Mâidu 29 juin 1878. On remrUipettecte

dt.Il était radieux de courage, die foi,desrae

crtenne, souriant encore jusque-làl, et dI-isant àl sa famlille

toue e larmes 
liO Inn nn e mle pl1aigniez pas,

cetsi beau et si bon ce qui m' attenld là-bas 1

Depuis cette premiière hieure oïl il s'saoneàliU

leI1r Gauvreau a Pui douter de lui*-mêle, averl

eueayant mille secrets pour faire ainsi douiter die S

mas il n'a jamnais douté de Dieul, jamlais, doulté die la1 vie

religieuse. Enl elle il a cru commIIe en la grâce ex cellentle,

la meilleure que le bo(n Dieu ajvait pui lui atccoýrder, et

maintenant que dix septinéS~angtîne 
eltc

ot passé, qu'il est la couiché aucimetièreaupe 
d a

croix qu'il al tanit aimiee, jecoilenedenl die Ill-

core comme idsat auteos "Oh! non nonC ne niet\

plinzpas, c'est si beau et 'Ilbnc u 'itov à

Il lu'
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